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COMMUNIQUE DE PRESSE SUR LES ATTAQUES REPETEES DU CHEF DE 

L’ETAT CONTRE LES JOURNALISTES 

 

L’Union Burundaise des Journalistes (UBJ) a entendu avec consternation les propos 

du président de la République qui s’en prend ouvertement à deux journalistes : 

Antoine Kaburahe, fondateur du groupe de presse Iwacu, et Esdras Ndikumana, 

journaliste de Radio France Internationale. 

Dans son discours, le général major Evariste Ndayishimiye a dit qu’« il ne reste plus 

que deux journalistes qui n’aiment pas le pays », faisant allusion aux deux 

professionnels, avant de les citer nommément, et de se raviser sur un prétendu  

« revirement »  de  M. Kaburahe . Il l’a déclaré mardi au cours d’une rencontre à 

laquelle avaient été conviés les jeunes de la mairie de Bujumbura. 

« Le discours du Chef de l’Etat est avilissant et indigne de son statut. Comment 

comprendre qu’il s’attaque à des journalistes dont le travail est hautement salué de 

partout, même dans le pays ? », s’interroge Alexandre Niyungeko, président de 

l’UBJ.  

L’attaque du président contre Esdras Ndikumana est une récidive qui rappelle ses 

propos tenus lors de la clôture de la semaine dédiée à la diaspora proche du pouvoir, 

déclarant qu’« un journaliste burundais de RFI ne fait que grossir les chiffres sur le 

Covid en disant que les structures sanitaires sont saturés de cas positifs [...] Il ne 

rêve que d’une chose : que le Burundi tombe dans l’abîme… ». 

« Les assauts verbaux répétés d’Evariste Ndayishimiye ne visent qu’une chose : faire 

comprendre aux journalistes et aux médias œuvrant encore au Burundi qu’ils doivent 

la boucler sur les ravages que la pandémie est en train de causer dans le pays », 

constate Alexandre Niyungeko. « En tant que père de la nation, lui qui ne cesse de 

répéter que son pouvoir est ‘’bienveillant’’, il devrait plutôt prendre des mesures pour 

protéger la population contre le Covid-19 et ainsi emboîter le pas au reste du 

monde », suggère le président de l’UBJ. 

L’UBJ réitère son soutien et son encouragement aux deux journalistes attaqués par 

le Chef de l’Etat, ainsi qu’à tous les journalistes burundais qui ne cessent de donner 

leur meilleur pour informer le public dans un contexte pour le moins difficile.  
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